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Jean Dublineau (1900-1975) et les mineurs de justice 

 

Notice biographique pour le site Enfants en justice (rubrique Trombinoscope) 

 

Marc Renneville 

 

Jean Dublineau est né à Tunis où sa famille réside jusqu’à la 

fin de ses études secondaires. Il suit des études de sciences et 

de médecine à Paris et soutient en 1928 sa thèse sur la 

tuberculose. Il est médecin traitant à l’hôpital Henri-Rousselle 

puis  médecin des asiles en 1932. Durant son internat, il 

côtoie Édouard Toulouse, Henri Claude et le professeur 

Georges Heuyeur avec lequel il restera en lien professionnel 

et amical durant toute sa vie. Sur le plan théorique, Jean 

Dublineau s’est très tôt intéressé à la physiologie, à la 

biotypologie et aux différentes possibilités de prise en charge 

médico-sociale, en donnant une grande place à l’observation et à la combinaison des 

méthodes. Il a travaillé à Paris avec le professeur Chailley-Bert au laboratoire de physiologie 

de la rue Lacretelle (devenu ensuite Institut d’éducation physique) pour y mener des 

recherches sur la psychomotricité et le conditionnement rééducatif. Il y reçoit également des 

mineurs pour des examens physiques. Auteur d’un unique ouvrage sur les grandes crises de 

l’enfance (1947), Jean Dublineau a écrit ou co-écrit plus de 250 articles dans des revues très 

variées, essentiellement professionnelles mais aussi pour diffuser ses propositions auprès 

des familles et d’un large public. Après la Libération, il intervient régulièrement à l’école des 

parents où il donne des conférences qui sont ensuite publiées.  

 

Dublineau fut reconnu par ses pairs et les magistrats pour ses qualités d’expert judiciaire, 

spécialement sur les cas d’alcoolisme, les mineurs et l’évaluation de la dangerosité 

criminologique. Son intérêt pour les mineurs de justice s’est très tôt manifesté dans sa 

carrière. Son premier service fut en effet l’institut médico-pédagogique de l’asile 

d’Armentières, dans le Nord. Dublineau acquiert par la direction de ce service une solide 

expérience sur l’observation et la prise en charge thérapeutique des mineurs de justice 
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« anormaux ». Soucieux de former les personnels directement chargés du quotidien des 

mineurs, il leur délivre dès le milieu des années 30 des leçons (restées inédites) dans 

lesquelles il expose le cadre institutionnel et les quatre principaux rôles de l’éducateur : 

l’observation, les soins, la direction d’activité et l’établissement de la « mystique de la 

rééducation », qui consiste à faire accepter le lieu dans lequel le jeune a été placé d’autorité.  

Dublineau a été durant toute sa carrière médecin inspecteur des écoles de Paris et de la 

Seine. Criminologue longtemps convaincu de l’intérêt possible de la biotypologie, Dublineau 

n’est pas pour autant un médecin réductionnisme. Son expérience professionnelle, sa propre 

vie privée aussi peut-être (il est père de 9 enfants) ont contribué à façonner une sensibilité 

perceptible dans ses missions d’expertises de mineurs où il cherche à éclairer la justice en 

suggérant une décision utile à l’examiné. 


